
Burundi : Bandits ou rebelles ?

Jeune Afrique, 29/09/2010Par Tshitenge Lubabu M. K.InquiÃ©tudes, Ã  Bujumbura, au Burundi, aprÃ¨s le meurtre de plus
de dix personnes, mi-septembre. Lâ€™identitÃ© des tueurs fait dÃ©bat.Depuis le boycott, en mai, de lâ€™Ã©lection prÃ©sidentielle par
les partis de lâ€™opposition et la contestation des rÃ©sultats des communales qui lâ€™avaient prÃ©cÃ©dÃ©e, la tension nâ€™a pas baissÃ©
au Burundi. Elle sâ€™est mÃªme accentuÃ©e avec la fuite de la plupart des dirigeants de lâ€™opposition (dont celle dâ€™Agathon
Rwasa, chef des Forces nationales de libÃ©ration) et le harcÃ¨lement dont leurs partisans se disent victimes.
Courant septembre, une dizaine de corps, dont certains mutilÃ©s, ont Ã©tÃ© dÃ©couverts dans la rÃ©gion de Rukoko, au nord-
ouest de la capitale, Bujumbura. Pour le pouvoir, ces tueries sont lâ€™Å“uvre de Â« bandits armÃ©s Â». Ce qui ne convainc pas
tout le monde, Ã  lâ€™instar de ce fonctionnaire international qui a requis lâ€™anonymatâ€‰: Â« Câ€™est plus que du banditisme et câ€™est
trÃ¨s prÃ©occupant Â», confie-t-il.Les habitants de Bujumbura Rural y voient la marque dâ€™une nouvelle rÃ©bellion. Un
dissident du Conseil national pour la dÃ©fense de la dÃ©mocratie-Forces de dÃ©fense de la dÃ©mocratie (CNDD-FDD, au
pouvoir) lâ€™admet Ã  mots couvertsâ€‰: Â« Il y a des similitudes avec 1993â€‰: un soulÃ¨vement populaire rÃ©primÃ©, un malaise
social, et, enfin, une rÃ©bellion. En 2010, il sâ€™agit dâ€™Ã©lections contestÃ©es, de leaders politiques qui ont choisi lâ€™exil,
dâ€™opposants emprisonnÃ©s, dâ€™une insÃ©curitÃ© grandissante. Est-ce une rÃ©bellionâ€‰? Peut-Ãªtre. Mais il nâ€™y a pas encore de
revendication dans ce sens, ni de nom de mouvement. Â»Du cÃ´tÃ© des militaires, on se veut rassurant, alors mÃªme que
les dÃ©sertions seraient de plus en plus nombreuses. Pour le gÃ©nÃ©ral DiomÃ¨de Ndegeya, chef dâ€™Ã©tat-major adjoint de
lâ€™armÃ©e burundaise, la situation actuelle nâ€™est pas alarmante. Â« Nous sortons dâ€™une pÃ©riode Ã©lectorale oÃ¹ certains nâ€™ont
pas digÃ©rÃ© leur Ã©chec, affirme-t-il. Au lieu de consolider leur position, ils font preuve dâ€™un manque de rÃ©alisme et de
maturitÃ© politique en sâ€™Ã©parpillant dans la nature. Â»Ã€ lâ€™en croire, ceux qui quittent lâ€™armÃ©e sont les militaires de retour de
Somalie et qui avaient dÃ©jÃ  souhaitÃ© revenir Ã  la vie civile avant de partir. Â« LÃ -bas, ils touchaient 650 dollars par mois. Ce
qui leur a rapportÃ© une petite cagnotte au bout dâ€™un an. Ils prÃ©fÃ¨rent se lancer dans le commerce Â», souligne le gÃ©nÃ©ral
Ndegeya. Dâ€™aprÃ¨s lui, le fait que Rwasa soit entrÃ© dans la clandestinitÃ© nâ€™a rien dâ€™inquiÃ©tant. Â« Pour quelle nouvelle cause
va-t-il se battre et qui est prÃªt Ã  le suivreâ€‰? Â» se demande-t-il.
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